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1 Introduction

Cette recherche se situe dans le domaine des réseaux d’innovation. Un réseau d’innovation
correspond à "l’interaction de personnes, d’idées et d’organisations pour créer de nouveaux
produits, processus et structures organisationnelles technologiquement réalisables sur le plan
commercial." [1]. Ce type de réseau correspond à un ensemble d’acteurs dont les liens peuvent
être identifiés à travers les connaissances qu’ils échangent entre eux. Nous souhaitons apporter
une analyse originale de la détermination des "éléments critiques" d’un réseau d’innovation à
partir d’un champ particulier de la localisation optimale [5].

2 Contexte

La littérature économique a fréquemment évoqué les réseaux d’innovation sous la forme
de "réseaux sans échelle", une configuration qui a été identifiée à plusieurs reprises [3]. Cette
catégorie de réseau se caractérise par la présence d’acteurs centraux, appelés hubs, qui sont
étroitement liés à de multiples participants du réseau. Leur importance réside dans leur po-
sition centrale, cruciale pour le bon fonctionnement du réseau. L’absence de ces hubs peut
potentiellement perturber considérablement la circulation des connaissances, entravant ainsi le
développement des innovations et de fait le bon fonctionnement du système économique. Ces
réseaux sont susceptibles de connaître des perturbations, telles que des pandémies ou des crises
économiques pouvant entraîner la disparition d’éléments clés.

L’objectif de notre recherche est de proposer une démarche novatrice pour identifier les
éléments du réseau à préserver en priorité afin d’assurer sa durabilité.

Pour cela, nous nous appuyons sur un champ particulier du domaine de la localisation op-
timale : les "modèles de Localisation-Interdiction de Hubs" [4]. Ils sont à l’origine issue des
modèles de localisation de hubs qui consistent à déterminer la localisation optimale d’équipe-
ments dont le rôle est de collecter et de distribuer efficacement des flux [2]. Dans une logique
d’interdiction, ils consistent à déterminer quels sont les hubs dont la disparition entraînerait le
préjudice le plus important pour le fonctionnement d’un réseau. Dans cette catégorie de mo-
dèles, les réseaux étudiés adoptent la structure dite "Hubs and Spoke" : un modèle dans lequel
des points périphériques (les "spokes") sont connectés à des points centraux (les "Hubs"). Il est
intéressant de noter que les structures des réseaux d’innovation "sans échelle" sont similaires
à celles examinées dans les modèles de Localisation-Interdiction de Hubs. Ces constatations
nous amènent ainsi à envisager l’application de ce type de modèle aux réseaux d’innovation.



3 Objectifs
À partir de ces observations, notre recherche consiste à montrer la possibilité d’une conver-

gence théorique entre les réseaux d’innovation et les "modèles de Localisation-Interdiction de
Hubs". Pour cela, nous considérons tout d’abord un réseau d’innovation dont les nœuds repré-
sentent des entreprises et les liens correspondent aux connaissances qu’elles s’échangent. Dans
ce cadre, les Hubs sont des entreprises de grande taille qui occupent une position centrale dans
le réseau.

À partir de ce réseau, nous présentons un modèle de Localisation-Interdiction de Hubs adapté
aux réseaux d’innovation. Ce modèle se présente sous la forme d’un problème d’optimisation
linéaire en nombres entiers. Il vise à identifier les r Hubs qui doivent être neutralisés afin de
maximiser la distance entre chaque paire d’entreprises du réseau, tout en tenant compte du
poids associé à la quantité de connaissances échangées. Les r Hubs ainsi déterminés représentent
les éléments à préserver en priorité en cas de perturbations.

4 Conclusions et perspectives
Nous estimons que cette recherche propose une analyse des réseaux d’innovation sous un

nouvel angle. En effet, elle propose une approche théorique inédite pour évaluer la résilience de
ces réseaux face à des perturbations. De plus, cette recherche représente une application inédite
des modèles de localisation-interdiction de Hubs aux réseaux d’innovation. Une initiative qui,
à notre connaissance, n’a pas encore été entreprise.
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